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Nantes Bruxelles

Cen'drillon, de Massene( (créefion).
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La Vie de Bohéme,

Myrialde, de Moreau (créeíion).
La Vie de Bohême.
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Mignon.

Le Rêve, de Bruneau.
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frenquetfi. (Chef
Toscanini).
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�Hansel el Gretel, de Humperdinch.
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PROVINCE·
JJ.AN1E BAT IH[.ü·R li

Elle chenle égalemcnt à Rauen. Nevers.
Bo�rges. Douei, Moulin. Dijon.
Monle-Carlo. Avignon. Lille, Les Eo­

{an(s à Be(hleem. Lc l levre, frag­
ments de Pe/leas e( Mélisandc, lo

Demoiselle Elue, de Debussy et frag­
ments de lo Forél Bleue de Louis

Aubert, à Mulhouse, séance Debussy.
belfort, Redemption.

Lyon
Concerfs Willwwsky, Psaume de

Schmitt, Mé/odies cie Char­

peniier.

Qui
n' a point eniendú ehanler Jane Bathori '11'a pu pénétre:
la mélodie française. Il n' est pas d' art plus juste ni plus dis­
crèiemeni humain. C' est la perfeciion dans la mesure. On JI

peut irouoer iouies les vertus de France, et quoiqu'on en aif, cela touche

plus �vcmt que les délires, paul' passiotmés qu' ils soieni,

II en est peu, en ces temps-ci, qui l' égaleni !pour resiituer au chant
louie sa valeur confidentielle. L'dcoutant, on ne songe paint à elle-même,
non plus qu' à sa coix, tnais bien à ce qu' à travers la musique elle suggère,
Seulemenf ensuiie, nous mesurons comment « l'art JI est caché par l' art
même ».

Angers
Concerts C/assiques, Mé/odies de

Chahrier el Koechlin.

Nañcy
Conserva(oire. Nantes

Concer(s clessiques, Cerc/e Artis­

fique, Chansons à Danser de

Bruneau, etc.

Marseille

Concerts Symphoniques, Concerts
C lassiques.

Stresbourg Le Mans

Conservaloire, Mé/odit;s de Debus- Une Education manquee, de Che-

sy, Cap/ef el Roussel. brier.

Les Chansons de Bilitis ou le Promenoir des Amants, qui [amais les

chaniera comme Jane Bathorf? Qui saura JI metire cutani de fratcheur,
d'ingénuité, d'intelligence et de creur?

Pour ce qui est du crew', il s'en irouoera pour [e contester peui-êire,
car, pour la p/upart, il jaut que fout le corps s' agite, et, à mains de

fureurs et de cris déchí'rants, il n'est pas orai que le creur parle. Tant p'is
pour eux, s' ¡ls ant l'oreille dure; c' est encore une oeriu jrançaise "que.

de comprendre à demi-moi,

Je l' écouie chanter la plainte de Mélisande ou la juvénile et jrakhe
Bonne Chanson et [e sens bien que, dans sa coix, c' est notre cceur qui'
parle; fe sois encore, en l' entendant chanter Chabrielr ou Ravel, que nulle

autre n'JI met plus d' esprit, plus de verve et plus d' entrain, aVec tout le

taci qu'i! faut.
Contre iani de iraductions infMèles, le rare soriilège qu'une telle

incarnation! Mais plus singulière encore la présence d'une ielle inierprèie
avec une telle opportuniié,

Elle incarne la mélodie française moderne. Depuis plus de dix ans,

L'ÉTRANGERCONCERTS DONNÉS A

Londres

Classical Society (concerts lrençeis)
Leeds, Newcastle. Cambridge,
Edimbourg.

Ostende

Kurseel.

Spa
Charleroi

Bruxelles

Cercle Arfisfique, 60 Séa'nces eles­

siques el Modernes.

Líége
Conservotoire, Triennale, Réci(al

Moderne.

Tournai
Rome

Socié/é Philharmonique, Passion de

Bach. Les Seisons, de Haydn.
Societe Sanfa Cecilia.

Anverselle a. prêté à tous nos jeunes compositeurs 'de quelque mériie la iranquille

:f.
assurance d' une collaboration parfaite.
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Milan

Societe del Quarffeflo.

�
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Roussel

Mélodies.

Caplel

Mélodies.

Aubert

La Forê! Bleue.

De Bréville

Eros Vainqueul'. Mélodies. Sainfe­
Rose de Lyma.

Chausson

Sainfe-Cécile. Mélodies.

Messager
Fortunio.

Schmitt

Ouafuors. Psaume. Mélodies.

CEuvres de :

Darius Milhaud. Honegger. Auric.
Poulenc. Teilleferre, Durey, eic.

CONCERTS APARIS

En tout 50 concerts et 30 représentafions ty'
-----------------��� ��

Colonne

Les En{anfs à Beihléem, Shéhére­

zade (de Ravel). Mélodies (de
Debussy. Ravel. de 'Bréville e!

R�lIssel.

Conservatoire

Alheli«, Canfafe (de Bach).

Lamoureux

M élodies (de Duperc, Ravel).

Theatre du Vieux-Colombier
Séences organisées par Jane l(3a­

ihori.

Concerls Debussy. Feuré, Ceplei,
Ravel. Aubert, Schmiff. Rous­
sel. Poldowsky. R. Sfl'ohl. Rey­
naldo Hahn. Bonheur. Krech lin.
Milhaud. Poulenc. Honegger.
Durey, Auric. Tailleferre.

Thêêfre

Le Jeu de Robin e! de Marion

(Adam de la Halle).

Pasdeloup
Shéhéraeede (de Ravel).

Socíêtê Nationale

Bonne Chanson (de fauré).
Hisioires Neturelles (de Ravel. pre­

mière audition).
Mélodies (de Roussd. Caplet, de

Bréville. Debussy. Cheusson, B,on­
heur, Satie. Milhaud. Koechlin.
Durey. Grovlez. Aubert).

La Jeune Fil!e à la Fenélre (Samuel.
Eugène).

La D�moiselle Elue (Debussy).
Eros Vainqueur (de Bréville).

La Forêf bleue, [regmenl (L. Au­

bert).

La Pasforale de Noel (R. Hahn).

Une Educalion manquée (Chabrier).

Ce rêle, outre les mojiens qu'i] réclame, qui done eilt ooulu l' assumer?
II y faut plus que dp talent et plus, que de l'intelligence, fi y faut aussi.

du courage; 'en. ce temps-ci, pour la musique, peut-êire n'y, a-t-if que

Ricardo Vines qui en ait moniré daoantage,
Cela ne tnène paint à la gloire iapageuse des virtuoses, aux vastes

affiches, aux succés triomphaux, mals cela gagne à des ceuures encare

désaoouées des curiosiiés, des atiachements, des passions enfin, sans cesse

grandissanies.
A d' aussi rares artistes, il conoieni que l' o� rettde hommage el, sans

user à leur endroii de dithyrambes creux de la réclame sans oergogne, il
est juste de ne poird garder toujours au seul tribunal intérieur les aveux.
de beauié que nous leur devons.

La première fais que j' entendis Jane Bathori, c' éiaii par un après-midi
d' ociobre, aux premiers temps du Salon ¿'A uiomne, dans une salle petite.
assez incotúortable, ou l'ien ne prêtaii à l' agrémeni, el ou même la rareié
du public aiouiaii [e ne sais que lie lassitude. 1'ignorais iusqu'au nom

tnême de la caniatrice, Ce qu' elle chania ce jour-ià, j'en ai perdu le

souvenir, mais non. pas de l' éirange et profonde impression d' un art jus­
qu'alars inoui et cependani si désiré. D'auires aoaieni bien pu séduire
par la seule beauté du timbre, l'ample gravité de la ligne ou la richesse

tsassiotmée de quelque iragique invective; mais ce qu'éooquaieni en nos

cceurs les poèies aimés, les chers Beaudelaire Ius, dans le ca/me des soil'S,
les Verlaine aussi frais que des sourires d' eráards, louie ceiie intimité de
l' áme, cetie « musique de chambre » POUI' la voix et le creur, qui done
la traduirait �nfin sur un mode françafs, et quand donc le chant, délioré
du théatre, conseniiraii-il à venir· nous perler entre les quatre murs de
nos retraiies, de nos oraioires profanes, durant « les soirs illuminés par
l' ardeur du charbon »?

l' éprouuais ce jour-là que ceiie musique neuve avait irouué son incom­

parable inierprète : depuis lors, chaque audition en apporia le plus assuré

iémoiqnage. Son art est tout fait de nuances et, par aucun déiail , on ne

le peui saisir; on ne peut paroenir à en distraire quai que ce so it qui l' accuse
paniculíèrement : c' est la grande' verlu de la beauié véritable que son

demier ressort échappe à ['analyse.
II se peui bien que ce soit par une exirême pénéiraiion. que Jane Bathori

atleigne au sammet d'un tel art, que tout y soit minutieusement calculé,
� �
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que rien n' en soii laissé au hasard, pouriani on n'en peui pas dépasser le

naiurel et cette sponianéiié sensible qui, pour l' auditeur, importe seule,
fúi-elle le fruit d'ssne saoanie atteniion. Mois, tout à. la fois, la oioacité

de son sens musical lui découore, dès l' abord, l'accent des ceuvres les plus
complexes; que de fais n' a-t-elle pas révélé des mélodies raffinées, dont

l'irderprétation, au prix d' une hate imposée, paraissait' une inaccessible

gageure; pouriani elle en réoélait aussiiêï toute la lumière, et les nuances

les plus suaves.

On ne peui pas pousser plus loin la simpliciié dans le chant, la com­

préhension d'un poème ni la [usiesse des accents; c' est proptemeni un

charme, 'on ne s' en lasse pas. A i' entendre, le-litiéraieur se satisfait auiani
que le musicieri; sa diction ne laisse rien perdre; les clartés et les ombres

.li soni, «oec délices, disposées,
Tout .li a sa juste mesure, et; par là, l' éiendue s' accroit d' une ooix

qui, chez une autre, pourrait peui-êire semoler faible.
C' est avec de semblables termes qu' au dix-huiiième siècle on louaii

la canlairice Marie Fel; la créairice des ceuores de Rameau, de Jean­
Jacques et de Mondovme, ei doni La Tour nous a laissé l''adorable por­

trait, n' est pas sans lien musical aoec la créoirice des ceuores de Debussi),
de Ravel, d� Roussel, de tant d' auires encore. Ce sónt les mêm�s oerius

artisiiques, la tnême science, une pcreille inclination pour les ceuores t�utes
neuves sur 'lesquelles on trouve à disputer, la même simplicité vocale, le

même souci de culture et ceiie absence d' apparai [usque dans la passion
la plus vive.

En son temps, Marie Fel élait, avec justice, surnommée « la Celeste ».

(Tiré de La Musique française J'A uiourd'hui.
par ·C.-Jean Aubry.)
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RÉPERTOIRE

Bach

Canfafe pour fous les temps:
Phcehus ef Den.

Passion, SainI-Jean.

Schutz

Concerfs Spirifuels.

Arie Anfiche

Monfeverdi, Bassani, Loffi, Mar­

cello. efe.

]\.\ozart

Airs des Noces de Figaro, Don

Juan (Zerline).

Haendel

Le Messie, lsraèl, Seinte-Cécile.

Beethoven

A lo Bien-Aimée, Adélaïde, Messe

en té'.

Haydn
Les Saisons, la Créafion.

Schubert

Chansons Populaires Françaises

Franck

Réhecca, Rédemplion.

Massenet

Marie-Magde/eine, Eve.

Berlioz

Damnafion de Feust, Enfance du

'du Christ,

Méhul

Joseph.

Saint-Saens

La Lyre ef le Harpe, Mé/odies.

Pierné

Les Enfanf.s à Bethléem, la Croi­

sade des Ellfanfs, Mélodies.

Fauré

Requiem, Oualuors, Mé/odies.

D'lndy
Le Chanf de la Cloche.

Schumann

Mélodies (en Irençeis el en allemand). Debussy
La Demoiselle Elue, rEnfanf Pro-

Mélodies (en [rençeis ef en allemand).

Brahms

Ouafuors. l'Heure Espagno/e.

r�
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digue, Mélodies.

Ravel

Shéhérozede, Mé/odies (au complet)


